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LE JOUR QUI ANTICIPE LA VIE ÉTERNELLE 
 
« Exultons dans l’espérance de voir le Jour du Seigneur » (cf. Jn 8, 56). 
 
Vainqueur du péché et de la mort par sa Résurrection, le Christ Jésus a inauguré la fête éternelle : 
fête à laquelle nous participons déjà, par notre baptême. 
Le Dimanche est la Pâque de chaque semaine : c’est alors qu’est « rappelé et rendu présent le jour 
de la Résurrection du Christ d’entre les morts, le jour aussi qui révèle le sens du temps. Dans le 
jaillissement de la Résurrection, la Pâque traverse les temps de l’homme, les mois, les années, les 
siècles, comme une flèche dirigée qui les traverse en les orientant vers le terme de la seconde venue 
du Christ. 
Le Dimanche préfigure le jour dernier, celui de la Parousie, qui en quelque sorte est déjà anticipée 
par la gloire du Christ dans l’événement de la Résurrection » (Le Jour du Seigneur, 75).  
Par conséquent célébrer la fête chrétienne, c’est renouveler en nous le signe et le gage de la vie 
éternelle, c’est trouver la force pour continuer le chemin, et la certitude du terme. 
Demandons de vivre avec plus d’enthousiasme nos fêtes, surtout le dimanche. Ainsi la foi, 
l’espérance et la charité seront vivants en chacun de nous et dans la communauté chrétienne. 
 
Le Seigneur est ma lumière et mon salut : de qui aurais-je crainte ? 
Le Seigneur est le rempart de ma vie : devant qui tremblerais-je ? 
Quand s’avancent contre moi les méchants pour dévorer ma chair, 
ce sont eux, mes ennemis, mes oppresseurs, qui chancellent et succombent. 
Qu’une armée vienne camper contre moi, mon coeur est sans crainte ; 
qu’une guerre éclate contre moi, j’ai là ma confiance. 
 
Une chose que je demande au Seigneur, la chose que je cherche, 
c’est d’habiter la maison du Seigneur tous les jours de ma vie,  
de savourer la douceur du Seigneur, de rechercher son palais. 
 
Car il me réserve en sa hutte un abri au jour de malheur. 
Il me cache au secret de sa tente, il m’élève sur le roc. 
Maintenant ma tête s’élève au-dessus des ennemis qui m’entourent, 
Et je viens sacrifier en sa tente des sacrifices d’acclamation. 
 
Je veux chanter, je veux jouer pour le Seigneur.     (Psaume 27) 
 
 
Pour toi, pour tous, demande que reste vive l’espérance d’habiter dans la maison du Seigneur 
pour toujours. 
Continue ensuite la prière : 
 
Dieu, notre Père, tu nous as donné en ton Fils Jésus la Voie, la Vérité, la Vie. Fais que nous 
persévérions sur les chemins du temps pour parvenir avec Lui à la vie éternelle, où nous connaîtrons 
la plénitude de ton amour.  Amen. 
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L’ÉCOUTE  DE  LA  PAROLE 
 
« Ce que nous espérons, nous l’attendons avec constance » (cf. Rm 8, 25). 
 
Le Dimanche « est l’annonce que le temps, habité par Celui qui est le Ressuscité et le Seigneur de 
l’histoire, n’est pas le cercueil de nos illusions ; il est au contraire le berceau d’un avenir toujours 
nouveau, l’opportunité qui nous est offerte pour transformer les fugitifs moments de cette vie 
présente en semences d’éternité. De Dimanche en Dimanche, illuminée par le Christ l’Église 
chemine vers le Dimanche sans fin de la Jérusalem céleste » (Le Jour du Seigneur, 84). 
 
Du livre de l’Apocalypse,  ch. 21,  vv. 1 – 8 
 
Puis je vis un ciel nouveau, une terre nouvelle – car le premier ciel et la première terre ont disparu, 
et il n’y en a plus. 
Et je vis la Cité sainte, la Jérusalem nouvelle, qui descendait du ciel, de chez Dieu ; elle s’était faite 
belle, comme une jeune mariée parée pour son époux. 
J’entendis alors une voix clamer, du trône : « Voici la demeure de Dieu avec les Hommes. Il aura 
sa demeure avec eux ; ils seront son peuple, et lui, Dieu-avec-eux, sera leur Dieu. Il essuiera toute 
larme de leurs yeux : de mort, il n’y en aura plus ; de pleur, de cri et de peine, il n’y en aura plus, 
car l’ancien monde s’en est allé ». 
Alors Celui qui siège sur le trône déclara : « Voici, je fais l’univers nouveau ». Puis il ajouta : 
« Écris : Ces paroles sont certaines et vraies ». « C’en est fait, me dit-il encore, je suis l’Alpha et 
l’Oméga, le Principe et la Fin ; celui qui a soif, moi, je lui donnerai de la source de la vie, 
gratuitement. Telle sera la part du vainqueur ; et je serai son Dieu, et lui sera mon fils. Mais les 
lâches, les renégats, les dépravés, les assassins, les impurs, les sorciers, les idolâtres, bref, tous les 
hommes de mensonge, leur lot se trouve dans l’étang brûlant de feu et de soufre : c’est la seconde 
mort ». 
 
 
La constance pour parvenir à la plénitude 
 
Chaque Dimanche est une étape sur le chemin qui nous mène vers la promesse.  
Nous avons besoin de nous aider réciproquement, et nous pouvons faire l’expérience de cette aide 
dans la rencontre communautaire du Dimanche. C’est ainsi que nous sommes nourris de l’espérance 
chrétienne et que nous devenons capables de marcher avec persévérance. 
 
 
De la lettre de saint Paul aux Romains  ch. 8, vv. 18. 22 -25 
 
J’estime en effet que les souffrances du temps présent ne sont pas à comparer à la gloire qui doit se 
révéler en nous. 
Nous le savons en effet, toute la création jusqu’à ce jour gémit en travail d’enfantement. Et non pas 
elle seule : nous-mêmes qui possédons les prémices de l’Esprit, nous gémissons nous aussi 
intérieurement dans l’attente de la rédemption de notre corps. Car notre salut est objet 
d’espérance ; et voir ce qu’on espère, ce n’est plus l’espérer : ce qu’on voit, comment pourrait-on 
l’espérer encore ? Mais espérer ce que nous ne voyons pas, c’est l’attendre avec constance.                                
 
 
Relis lentement ces passages de la Bible. Invoque l’Esprit Saint : qu’il répande en toi la lumière du 
Christ et l’espérance de la gloire. 
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Puis fais les cinq moments de prière à partie de cinq paroles de la Bible. Après chaque parole, 
reste en méditation silencieuse pendant quelques instants ; si tu préfères, prie une dizaine de ton 
chapelet.  
 
 
1. «  Je vis la Cité sainte, Jérusalem nouvelle... belle comme une jeune mariée parée pour son 
époux ». Sais-tu entretenir la contemplation de la nouvelle Jérusalem, la Cité sainte, où nous 
partagerons la joie éternelle ? Dans ta démarche de foi, te fais-tu aider par la liturgie de l’Église ? 
Participes-tu volontiers à la messe, anticipation du banquet céleste ? 
 
2. « Voici la demeure de Dieu avec les hommes. Il aura sa demeure avec eux, ils seront son 
peuple et lui, Dieu-avec-eux, sera leur Dieu ». Les édifices sacrés sont signe de la présence de 
Dieu avec les hommes : y entres-tu volontiers ? Les fréquentes-tu pour participer aux assemblées 
chrétiennes ? Désires-tu intensifier ta participation à la famille de Dieu qui s’y rassemble ? 
 
3. « Celui qui a soif, je lui donnerai de la source de vie, gratuitement. Telle sera la partie du 
vainqueur ». As-tu soif de Dieu ? Sais-tu qu’en Jésus Eucharistie se trouve la source de la vie ? Te 
presses-tu vers lui, spécialement le Dimanche ? Sais-tu te réjouir de la gratuité de l’amour selon 
lequel Dieu te visite chaque jour ? 
 
4 . «  J’estime que les souffrances du temps présent ne sont pas à comparer à la gloire qui doit 
se révéler en nous ». Crois-tu que la gloire qui doit se révéler est le but de ta vie ? Es-tu fort dans 
les moments de souffrance, aides-tu autrui à l’être ? Nourris-tu l’espérance de la gloire, en écoutant 
la Parole de Dieu ? 
 
5. « Nous gémissons intérieurement dans l’attente de l’adoption filiale, la rédemption de notre 
corps, car notre salut est objet d’espérance ».  L’espérance chrétienne est-elle présente en toi ? 
Est-elle pour toi source de force et de persévérance ? As-tu le souci de rappeler à tous que nous 
sommes fils de Dieu, que notre corps aussi participera à la résurrection ? Es-tu une aide pour ceux 
et celles qui sont autour de toi, pour qu’ils vivent la foi selon la vocation qu’ils ont reçue ? 
 
 
Pour continuer la RÉFLEXION.... 
 
Si le Dimanche est « jour de la foi », il est aussi « jour de l’espérance chrétienne ». 
Quand ils célèbrent le Mémorial du Christ, les chrétiens anticipent le festin eschatologique pour les 
« noces de l’Agneau » ( Ap 19, 9) 
« Comprise et nourrie selon l’intense rythme de la semaine, l’espérance chrétienne devient levain et 
lumière de l’espérance humaine. Appelée à soutenir la vie chrétienne, le Dimanche en reçoit aussi 
une valeur de témoignage et d’annonce. Jour de prière, de communion, de joie, il rejaillit sur la 
société en nouvelles énergies de vie. 
Il est l’annonce que le temps, habité par le Ressuscité, est le berceau d’un avenir toujours nouveau, 
il offre l’opportunité de transformer les moments de cette vie présente en semences d’éternité. Le 
Dimanche est l’invitation à regarder en avant ; c’est le jour où la communauté chrétienne crie au 
Christ son « Maràna tha : Viens, ô Seigneur ! ». E par ce cri d’espérance et d’attente, elle se fait la 
compagne et le soutien de l’espérance des hommes. 
Et de Dimanche en Dimanche, illuminée par le Christ, elle marche vers le Dimanche sans fin de la 
Jérusalem céleste, quand sera accomplie la mystique Cité de Dieu, qui « n’a plus besoin de la 
lumière du soleil, ni de la lumière de la lune, parce que la Gloire de dieu l’illumine, et sa lampe, 
c’est l’Agneau » (Ap 21, 23. Le Jour du Seigneur, 38 et 84). 
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INTERCESSION 
 
« Soyez assidus à la prière ; qu’elle vous tienne vigilants » (Col 4, 2). 
 
Chaque vocation a besoin de la prière pour grandir, pour se réaliser selon le Seigneur. 
Prions les uns pour les autres, pour fortifier la communauté chrétienne dans sa marche. 
 
. Que les jeunes soient des témoins ardents du message de l’Évangile : Viens, Seigneur Jésus, et 
donne-nous la persévérance !  
. Que les personnes consacrées gardent tes paroles dans leur coeur, qu’ils la transmettent avec 
courage: Viens, Seigneur Jésus, et donne-nous la persévérance ! 
. Que les époux chrétiens soit le signe de ton amour pour l’Église : Viens, Seigneur Jésus, et 
donne-nous la persévérance ! 
. Aide les parents à chercher sans cesse en toi une ressource nouvelle pour accompagner leurs 
enfants : Viens, Seigneur Jésus, et donne-nous la persévérance ! 
. Que la foi anime les chrétiens dans nos paroisses : Viens, Seigneur Jésus, et donne-nous la 
vigilance ! 
. Donne à l’humanité l’espérance qui console les coeurs : Viens, Seigneur Jésus, et donne-nous la 
vigilance ! 
 
(Poursuis l’intercession par d’autres intentions...) 
 
Seigneur Jésus, que l’Eucharistie que nous célébrons chaque Dimanche nous aide à vivre dans la 
reconnaissance ! Qu’elle soit le centre, le modèle, la force qui oriente et façonne notre vie ! 
Conforte sans cesse dans l’Église tes ministres : qu’avec humilité et dans la vérité ils président à la 
célébration eucharistique et servent les frères avec charité. 
À tous les croyants, famille et communauté, selon la vocation et la mission reçue, accorde de 
trouver dans l’Eucharistie la règle, le modèle et l’aliment de la vie chrétienne. 
Que l’Eucharistie éveille un attrait secret et fort sur l’homme d’aujourd’hui, y compris sur celui qui 
est distrait, ou fermé dans l’égoïsme ou brisé par le désespoir. Qu’à tous l’Eucharistie rappelle que 
l’homme ne vit pas seulement de pain, et que notre vie tend à se dépasser elle-même, vers l’attrait 
mystérieux de ton amour. 
Nous te louons et nous te bénissons, Seigneur : parce que ton Église, rassemblée chaque Dimanche 
autour de la table eucharistique, donne l’image d’une famille unie dans la charité, ouverte à tous, 
attentive à qui en a le plus besoin, et capable d’indiquer à chacun la route qui conduit à ta demeure 
où nous vivrons pour toujours avec Toi dans la gloire. Amen.    (selon C. M. Martini) 
 
 
 
. Termine cette heure de prière par le Notre Père 
 
. Au cours de ce mois, redis souvent cet acte d’espérance : « C’est en Toi, Seigneur, que j’ai mis 
mon espérance : je ne serai pas jamais déçu ! » 
 
 

Sint Unum. Heure de prière pour les vocations. 
Sacerdoti del s. Cuore  – Via Andolfato  1 – 20 126 Milano 
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